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Les te'tranyqures vivant sur agrumes et
avocatiers dans la région de Tamatave
(Madagascar-est) et quelques-uns de
leurs prédateurs

Les pullulations d'acariens phytophages apparaissent très
fréquemment dans les vergers, à la suite de déséquilibre s
biologique ; entra fnés par les traitements iuseetirides .

A Madagascar . les plantations d'agrumes et d 'avocatier s
de la région de Tamatave sont peu traitées ou ne rer riven t
aucune pulvérisation . Avant que des infestation ; graves ne s •
manifestent sur ces arbres fruitiers, il nous a paru inleressau t
de procéder à I ' iuvenlaire des Tetranyehidae (acariens :
lroorbidiforntes), et de leurs prédateurs, dont la plus grand e
lru. tie est constitue(' par d'autres acariens plantieoles de l a
famille des

	

(mésosligmates )
Nous ouo . sommes égaler renl proposé de préciser l ' aspec t

des dégàls causes par les différentes espères de télranv(lues ,
et de donner quelques traits de ta biologie des proies et de s
prédateurs .

Cette élude a cit entreprise dans le cadre du proje t
CIJA - -1 de la Fondation universitaire néerlandaise pour l a
Coopération internationale (N't it'lC) . en coopération ave c
le centre ORSTO\1 de Tananarive .

- L . BLOMMERS - Laboratoire d'Entomologie expérimental e
Université d'Amsterdam, Pays-Bas .

J . GUTIERREZ - Laboratoire de Zoologie appliquée, Centre ORSTO M
de Tananarive, Madagascar.
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RESUME - Trois espèces d'acariens 1'étranyques sont signalées sur
avocatiers et agrumes de la côte est malgache : Eutelrunvchus sambi-
ranensis, Oligonychus coffeae et Eolelranychus limoni n .sp . qui es t
décrite .
Le cycle biologique, la répartition géographique, les plantes hôtes, e t
certains éléments d'écologie sont fournis pour chacune d'elle .

Nous tenons à exprimer nos vifs remerciements à
Uf . U . MORE,AU, I)irectcurrégiurtal de l'11'AC à Madagascar ,
pour les f'acililés de travail qu ' il nous a ac('ordée.s .

CONDITIONS GENER ALE S

\ la suite d 'observations et de recolles effectuées dans l a
région de Tamatave, en octobre 1971 et en février 1972 .
l 'un de nous a pu réaliser, en juillet 1972, un travail d e
terrain qui a été complet( liar des experiences de laboratoir e
à Tananarive .

Les vergers prospeclr's sont surtout ceux de la statio n
IFAC dr I ' Ivoluina .siluér au nord (Ic Tamatave el ('1'11N.11(' l a
plantation d'agrumes voisine, appelée ,plantation Sl(a)E .- .

Climat.
l .a région de 'l'arnatave est sonorise à un Inoelirnat d u

type équatorial de basse altitude . Sur la station de l ' Ivoloina .
la phrviotrn lire annuelle dr-passr 3 mètres (3071 ruin i t
moyennes sur une période de 2-1 ans) . Les précipitation s
soin incgaleruent réparties au cours de l'armée . aver, u n
maximum d'environ -1011 trim par louis . entre janvier r l
avril . el un ntiuinturu de 00 nun en octobre .



Planche I - Eotetranychus lintoni n . sp . : Tibia et tarse I mâle ; 2, Tibia et tarse 11 mâle ; 3, Tibia e i
tarse I femelle ; 4, Tibia et tarse 11 femelle ; 5, Aedeage ; b, Aire génitale femelle ; 7, Tarse palpaire
mâle ; 8, Tarse palpaire femelle ; 9, Terminaison du péritrèu►e mâle ; 10, Terminaison du péritréin e
femelle ; 11, hxtrérnite du tarse 1 mâle ; 12, Extrérnité du tarse 1 femelle .
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Planche H. Faces dorsales des quatre espèces de l'hytoseiidae les plus trèquerites sur la station d e
l'lvoloina : 1, Arnblyseius parasundi ; 2, A. ovaloides ; 3, A. ivoloinae ; 4, A. tamatavensis .

- 193



194 -

	

Fruits - vol . 30, n°3, 197 5

Le mois le plus chaud est le mois de janvier (moyenn e
mensuelle des maximums de 30,7°C), le mois le plus frais, l e
rouis d aunt (moyenne mensuelle des minimunis de I6 .TC) .

Caractéristiques des vergers .

La plupart des vergers prospectés sont situés sur sol
sablonneux .

Sur la station IL \G, les agrumes sont traites trois fois pa r
an à l ' aide d'une application double (deux pulvérisation s
espacées de 1 0 jours), d'une solution comprenant 0,2 p . cen t
de dicofol, I p . cent de parathion et 0,5 p . cent de cuivr e
micronisé . En juillet 1972, le dernier traitement avait ét é
effectué au mois d'avril précédent .

On pratique quelquefois des injections au pal sur le s
racines des avocatiers, vrais leur feuillage ne reçoit aucun e
pulvérisation .

La plantation «SICOL n ' est jamais traitée .

MF,'l'HODE S

Observations et prélèvements sur le terrain .
Les tétranyques ont été localisés en recherchant les dégât s

causés au feuillage, tandis que pour les prédateurs il a fall u
examiner à la loupe à main les feuilles attaquées, et battr e
les rameaux au-dessus d'un papier noir .

Des prélèvements ont été également effectués sur le s
adventices et sur les arbustes des environs immédiats .

(?levages en laboratoire .
Les tétranyques ont été élevés sur des feuilles détachce s

des plantes hôtes, placées sur des plaques de mousse plasl i
que imbibée d'eau . Les feuilles sont entourées d'une band e
de coton, de façon à former une barrière limitant le dépla
cement des acariens, mais aussi afin de mieux maintenir l e
contact de l'eau (photo 1) .

La durée des stades de développement a été déterminée A
partie de plusieurs groupes d'oeufs, pondus dans un interval -
le de temps de quatre heures . Trois observations quotidien-
nes ont permis de préciser le moment du changement d e
stade, en se basant sur la détermination du temps nécessair e
à la mue de 50 p . cent des individus . Les feuilles son t
changées chaque semaine .

l,a fécondité moyenne quotidienne a été étudiée sur de s
femelles prélevées dans les vergers et élevées chacune séparé -
ment sur feuille détachée . Dans ce cas les feuilles ont ét é
renouvelées chaque jour .

Phytosciides .

L'élevage de plusieurs espèces a été tenté à. Tamatave e t
les observations complétées par des essais de consommatio n
à Tananarive . En laboratoire, dans cette localité, nous avon s
utilisé conline support végétal, des feuilles de pois du Ca p
(Mummius moulus I, .) . L ' alimentation ('lait composée d e
proies vivantes (uni mélange de plusieurs stades de 'l'elra0y-
chus neocaled0uieus ANI)RE), et de pollen il Ifoe chabaud i
SCIIOEN L .

La capacité prédatrice des phytoseüdes a été estimée en
déposant simultanément les tétranyques et les phytoseüde s
sur des feuilles iletaelMes .

ttEShL'LA15

Tetranychidae .
Nous avons pu établir la présence de trois espèces d e

tétranyques sur agrumes et avocatiers . dont une nouvell e
espèce du genre Eoletrunychu .s Ol ID LIMANS .

Eotetranychus lirnuni n .sp .
- Description .
Eotetranychus limoni rappelle, par la forme de sou aedca-

ge, Eotetranychus fallugiae 'Ft.'EI'I,L et 13AKER (1968) e t
Eotetranychus pauliani GU'l'1ERREZ (19614 La chétotaxi e
des tibias et des tarses des pattes 1 et I1 de E. lirnoni es t
cependant très différente de celle de E. fâlluguae . le S form é
par la marge inférieure de l'aedeage de E . hm.oni est, par
ailleurs . nettement plus accentué que chez E . paulùlni .
L'eupatlüdie filière du tarse pulpaire du mâle ne se distingu e
pas chez E. lim.oni, alors qu'elle est parfaitement visibl e
pour les deux autres espèces .

Mâle (Pl . 1 : 1, 2, 5, 7, 9 et II ) . Dimensions de Phototype :
longueur du corps 1, = 255 i , largeur la plus grande ,
1 = 125 i pour les paratypes 2301atL(2701i et 110p

	

1
I :35u . (,'extrémité du péritréme est en forme de crochet

ouvert . I . 'eupathidie filière distale du tarse palpaire es t
invisible au grossissement 1500 . Trois paires de soies courte s
constituent I'empodiurn du tarse I .

C :hétutaxie des pattes .

tibia 1 8 soies ordinaires, 1 soie bothridique, et 4 soléni-
dions ,

tarse 1 : 12 soies ordinaires, 3 eupathidies et 5 sohinidions ,
Les deux paires de soies doubles du tarse I sont formée s
d 'une courte soie ordinaire proximale et d'un long
solénidion (listai .

tibia il : 8 soies ordinaires .
tarse Il I l soies ordinaires, 3 eupathidies et 2 solénidions .

l,a paire de soies doubles est constituée comme les soie s
doubles du tarse 1 .
Femelle . t : 3 ,: 3, 4, 6, 8, IO et 12) . Dimensions d e

1'altotype : longueur du corps 1 = 325 1 e , largeur la plus gran -
de I = 170u ; pour les paratypes 3050, 1,~ :380 1 1,165 0 ° I
“85p .

1,'eupathidie filière distale du tarse pulpaire est presqu e
deux fois plus longue que large . L'aire génitale, d'après le s
distinctions établies par PRITClIARD et LBAKER (1955) ,
est du type hieoriae . L ' ernpudium du tarse I est constitu é
par trois paires de soies fines .

Chétotaxie des pattes .
tibia I : 8 soies ordinaires, 1 soie bothridique et I soléuidio n
tarse 1 : 12 suies ordinaires, 3 eupathidies et 3 solénidion s
tibia II : 8 suies ordinaires .
tarse II

	

I 1 soies ordinaires . 3 eupathidies et 2 solénidions



-195l' ruits vol . 30, n°3, 197 .5

Répartition et plantes hôtes .

Ilolotype, allotype et paratypes (10 mâles et 16 femelles )
ont été récoltés le 5 août 1972 sur Citrus limon BURNI . à
'laniatave(Rée . L . BL()MMERS) .

Ilololype et allotype sont conservés au !Museum nationa l
d'Histoire naturelle de Paris . des paratypes sont déposés à
I'Institut de Taxonomie zoologique de l ' Université d'Ams-
terdam . Pays-Bas .

D'autres exemplaires ont eté prélevés sur Puer-aria javanic a
BENTII (Papilionaceae), le 7 juillet 1972 à Tamatave et l e
I c ' r février 1973, sur Citrus limon à FortDauphin (Rée .
L . BL,OIIMERS) .

Dans la région de Tamatave, c'est sur les citronniers d u
verger non traité de la SICOE . que nous avons le plus fré-
quemment remarqué la présence de cette espèce . I)ts
prélèvements ont également cté effectués, à la statio n
IF \C . sur oranger (Gurus sinensis OS13ECK), sur mandari-
nier ((Aras nobilis IA)UR.) et sur pomelo (Citrus paradisi
M \CF .) en août 1972 .

l'. limant a une aire de répartition vraisemblablemen t
limitée au versant oriental de Madagascar, car nous ne
l'awns jamais récolté sur les plantations d'agrumes de s
autres régions de la Grande He .

- Dégâts sur agrumes (photo 2) .
Cette espèce vit surtout à la face inférieure des feuilles .

où les femelles tissent des toiles abondantes . Les adultes
sont de couleur jaune . A l'emplacement des (atonies, des
tachés jaune-clair apparaissent et les feuilles subissent un e
légère boursouflure .

I,a répartition sur la plante semble indépendante de l'âg e
des feuilles . ( .'aspect des dégâts est caractéristique ; i l
rappelle celui que causent les autres espèces du genr e
Eutetranychus vivant également sur Citrus : Eutetranychus
pruni t)tit)EMANS , dans la région méditerranéenne e t
Entel ranych us sexmacula( us R -ILEY , aux (Mats-Unis (EBE
LI NG . 1950) .

- Biologie .

Une appréciation de la valeur de la ponte quotidienn e
moyenne a été fournie par l'étude de 24 femelles, récoltée s
dans la nature et élevées sur feuilles détachées de citronnier .
Les femelles ont déposé en moyenne trois oeufs par individ u
et par jou r

I,a durée des stades préimaginaux a été déterminée à un e
température de 23 ± 2°C, liée à une hygrométrie de 75 ± I O
p . cent, a partir de 1 1 1 oeufs partagés en trois groupes .

On a obtenu les résultats suivants :

oeufs :i 9 jour s
larve 1, 9
protochrysalide 0,9
protony mphe 2, 2
dculuehrysalide 1, 1
dcutonyrnphe 2, 1
t+liochrysalide 1, 8

dorée totale 16 .2 jours

La période qui précède la ponte varie de 2 à 3 jours .

Eutetranychus sambiranensis UI TIERIIEL, et IlEI .I,E .
- Répartition et plantes hôtes .
E. surnbiranensis, déjà signalée dans le mord et le nord-est

de Madagascar "(GU'l'IERREZ et IIEI,I,E, 1971), est très
eomnine dans la région de Tamatave .

Les infestations les plus importantes ont été remarquée s
sur une plantation de combavas (Citrus hystrix I) .C .) ,
établie sur une colline sablonneuse de la station IF '\C . A
chacune de nos visites, nous avons constaté que les popula-
tions se maintenaient à un niveau élevé, aussi bien e n
octobre 1971 qu'en février et en juillet de l'année suivante .

Ce ravageur attaque un grand nombre d'agrumes . Nou s
l'avons récolté sur plusieurs variétés de mandariniers ,
d'orangers, de pomelos, de combavas, sur les hybrides d e
ces espèces (tangelo et citrange), ainsi que sur «voangibe .»
Citrus des forets de la côte est, et sur Poneirus trifolial a
Il 1F .

Le citronnier parait ne pas convenir à ce tétranyque .
Nous n'avons jamais remarqué E . sambiranensis sur cet arbre
fruitier, dans la nature, et les individus provenant d'un
eombava ou d'un mandarinier n'ont pu étre maintenus su r
les feuilles détachées de citronnier .

A proximité des vergers, E . sambiranensis a été récolt é
sur arbre à pain (Artocarpus incisa I, .) et sur une Lauracé e
spontanée, le «ranomainty» (Litsea minuta REIN% .) .

- Dégâts sur agrumes (photo 3) .

Comme toutes les espèces du genre Eutetranychus ,
E . sambiranensis vit à la face supérieure des feuilles . Le s
femelles sont brun rougeâtre, les mâles vert jaunâtre . En
laboratoire les femelles élevées sur la face inférieurc'des
feuilles détachées de t ombava, cessent de pondre et meuren t
eu quelques jours.

Le nombre d'individus par feuille demeure assez bas ,
même sur les arbres très atteints . La répartition est appa-
remment indépendante de rage des feuilles .

Les attaques entraînent l'apparition de ponctuation s
blanchâtres, très fines, sur toute l'étendue du limbe. Le
feuillage prend un aspect gris plombé . Il peut jaunir précoee-
ment . Dans les cas extremes, on note la formation de nécro-
ses sur les bords du limbe, sous l'effet d'une carence provo-
quée ou simplement exagérée par la présence des tét•any -
(lues .

Tous les stades semblent adaptés à ce mode de vie à l a
face supérieure des feuilles, et résistent aux pluies de moyen -
ne intensité . Les oeufs sont aplatis contre la feuille, à pro-
ximité des nervures ; ils sont fixés et haubanés par des fil s
de soie tr ès serrés, partant d'une petite pointe centrale . Les
stades mobiles se plaquent à la surface et maintiennen t
deux paires de pattes étendues vers l'avant, les deux autre s
vers l'arrière .

- Biologie .
Le tableau 1 indique les résultats obtenus pour les ponte s



196 -

	

Fruits - vol . 30, n03, 197 5

Photo ] . Technique d'élevage sur feuille détaché e
de haricot .

Photo 2 . Aspect des dégâts dus à une attaque
d'Eotetranychus limoni sur citronnier .

Photo 3 . Forte attaque d'Eutetranychus sambi-
ranensis sur feuillage de comhava .

Photo 4 . Femelle d' .Amblyseius vazirnba dévo -
rant une femelle d'Eutetranychus sambiranen-
sis .
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moyennes quotidiennes de quatre souches de E. sambiranen-
sis . Les femelles sont élevées sur les feuilles des agrumes, su r
lesquels elles ont été récoltées .

Le tableau 2 donne la durée des différents stades de dé-
veloppement, pour un élevage sur feuilles de combava .

La durée de la période précédant la ponte était de un à
deux jours, on estime que dans ces conditions, entre la pon-
te d'un oeuf et la polite du premier oeuf de la génératio n
suivante, s'écoulent environ 15 jours .

Oligonychus coffeae (NlETNF.K).

Répartition et plantes hôtes .

O. coffeae est une espèce pantropicale déjà signalée à
Madagascar et à La Réunion (GU'l'IERREZ, 1968 b) . L a
biologie de ce tétranyque a été étudiée par C .M . DAS
(1969), puis par G .M . I)AS et S .C . DAS (1967), en Inde ,
où il cause un grave préjudice aux théiers .

A Tamatave, nous avons remarqué cet Oligonychus su r
différentes variétés d 'avocatiers (Persea americana MILL . ;
variétés 'Pollock', 'Wilson' et 'Collinson'), ainsi que su r
manguier (Mangifera indica L .) et sur Eucalyptus sp .

Dégâts et biologie .
O . coffeae vit à la face supérieure des feuilles .

Sur avocatier, nous avons constaté une préférence trè s
nette pour les jeunes rameaux . Les exuvies des stades d e
développement adhérent à la surface des feuilles, créant u n
reflet blanc brillant qui se remarque à l 'oeil nu . Les adulte s
sont rouge grenat, les mâles étant plus clairs que le s
femelles .

Les attaques, mêmes légères, provoquent une coloratio n
brunâtre du feuillage ou «bronzing» . L'aspect des dégât s
rappelle celui qu 'entraîne Oligonychus punicae IIIRST,
également sur avocatier en Californie (McMURTRi e t
JOHNSON, 1966) .

Les indications recueillies sur le cycle de cette espèce ,
correspondent aux résultats obtenus par DAS (1959) .

Au laboratoire, 11 femelles récoltées sur avocatier on t
pondu 50 oeufs dans les premières 24 heures, la températur e
variant de 23 à 25°C et l'hygrométrie de 65 à 85 p . cent .
Les oeufs éclosent au bout de sept jours . Huit jours aprè s
cette éclosion, les jeunes femelles de la génération suivant e
déposent leurs premiers oeufs .

Ph yt oseiidae .

Le tableau 3 donne la liste des quinze Phytoseiida e
récoltés à l'occasion de cette étude . Les sept première s
espèces citées paraissent plus fréquentes que les autres, à
l'époque de ces sondages (août t972) .

Amblyseius (Proprioseiopsis) parasundi est très abondan t
sur les arbres fruitiers . Il a été retrouvé dans dix des quarant e
prélèvements effectués sur les vergers .

Nous avons pu élever deux générations successives de
cette espèce, sur feuille détachée , avec des tétranyques corn -

me seule nourriture . Tous les stades d'Oligonychus coffea e
et d'Eotetranychus limoni sont attaqués avec succès . Le s
oeufs de Eotetranychus sambiranensis sont négligés, ca r
ils semblent mieux protégés par leur toile, à moins que leu r
chorion ne soit plus résistant . Tous les stades mobiles sont ,
par contre, rapidement dévorés .

Dans la nature, nous avons remarqué sur Artocarpus
incisa d'importantes populations de A . parasundi paraissant
vivre aux dépens de E. sambiranensis . L'activité prédatric e
du phyloseiide est démontrée par la coloration rouge de so n
hystérosoma (coloration due au contenu intestinal) . En
l'absence de tout autre prédateur, de nombreux tétranyque s
morts sont visibles sur les feuilles .

Amblyseius (Amblyseius) tamatavensis a été moins fré-
quemment récolté que l'espèce predecente . Nous l'avon s
prélevé aussi bien dans les vergers de l'IFAC que dans ceu x
de la SICOE . Les individus vivant sur combava infeste pa r
E. sambiranensis, ont en majorité I'hystérosoma rouge . C e
critère de coloration qui permet d'attribuer aux phytoseiide s
un rôle prédateur, ne joue pas lorsque les proies sont trè s
claires, comme E. limoni, par exemple .

En élevage, A . tamatavensis se nourrit sur O . coffeae e t
sur E . limoni mais la ponte diminue, si l ' on ne complète pa s
l'alimentation de la souche par des gouttes de miel ou par
du pollen .

Des essais d'élevage de A . reptans et de A . ivoloinae on t
été effectués à Tananarive, mais ni l'un ni l'autre n'on t
attaqué les proies présentées : Eutetranychuss sambiranensis ,
Eotetranychus limoni, Oligonychus coffeae ou Tetranychus
neocaledonicus. Le pollen d'Aloe chabaudi paraît suffie à
leur alimentation .

Dans la nature A . reptans a été vu en train de dévorer le s
adultes d'un Oligonychus sp . de petite taille (groupe'Prit-
chardi de PRITCIIARD et BAKER, 1955), sur goyavier .

A . ivoloinae, assez répandu dans les vergers examinés, es t
peut-étre détritiphage ou mycétophage, car on le rencontre ,
de préférence, sur l'emplacement d'anciennes colonies d e
tétranyques où subsistent des exuvies, et sur les tiges et le s
feuilles légèrement moisies .

Une seule femelle d'Amblyseius vazimba a été vue en trai n
de se nourrir sur des larves d'E . sembiranensis, sur combava .
En laboratoire, cette espèce attaque faiblement T. neocale-
donicus (BLOMMERS, 1974 b) .

Iphiseius gongylus, décrit à partir d'exemplaires récolté s
au Zaire, est très répandu sur les combavas et sur les citron-
niers de la plantation SICOE . Toutes les tentatives d'élevag e
sur tétranyques ont échoué . Ce phyloseiide, fréquemmen t
observé sur les feuilles moisies, pourrait élre prédateur d'u n
Acaridae (non identifié), à régime mycétophage .

Amblyseius ovaloides et A. aequidens n'ont pas été
récoltés en nombre suffisant pour permettre des essais d e
laboratoire .

A. ovaloides, observé sur combava infesté par E. sambi-
ranensis et sur un avocatier attaque par O . coffeae, conserv e
mi hystérosoma blanchâtre . Ceci nous incite à penser que



stad e

oeuf
larv e
pro ochry sa bri c
proIonyrnph e
dentochrysalide
deulonyni phe
tèliochrysalid e
durée totale des stades prr imaginaux

Durée de développement (en jours )

7, 2
1, 3
1, 0
I, 0
0, 7
0, 7

1,2 (0,7 pour les ruâtes)
13,1 (12,6 pour les mâles) .
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TABLEAU 1 - Pontes quotidiennes (moyenne et maximum absolu) déterminées pour chaqu e
souche à partir de douze femelles de E . sambiranensis, élevées pendant trois jours à une tem -
pérature de 24 +I°C, Iiée à une hygrométrie de 851: 10 p . cent .

Plante-hôte d'origine utilisée égah-unent en élevage Nombre d'oeufs par femelle et par jou r
moyenne

	

maximu m

combav a
oranger var . pineappl e
pomelo var . Mars h
mandarinier var . I)ancy

TABLEAU 2 - ])urée des différents stades de développement de E . sanabira-
nensis (47 femelles et 26 mâles), élevés sur combava, à une température d e
24±

	

liés à une hygrométrie de 85 ±10 p . cent .

8
5
5

4, 2
2, 1
2, 7
2, 0

son régime alimentaire exclut ces tétranyques à hémolyni-
phe fortement coloré .

Un couple d'.4rublyseias aequidens a été remarqué sur un e
colonie d'E. limoni, sans que l'on puisse en déduire aucun e
conclusion .

Amblyseius brevipes, décrit ù partir de prélèvement s
effectués sur papayer dans le sud-ouest de Madagascar, a ét é
également récolté sur eel arbre à Tamatave . En dépit de l a
présence de tétranyques (T. neocaledonicus), l'hystérosorn a
des phytoseiides demeure blanchâtre . L'alimentation de ces
acariens est peut-être essentiellement constituée par les
mycéliums, qui se développent abondamment à la fac e
inférieures des feuilles de papayer .

Autres prédateurs .
Stethorus madecassus CIIAZEAU (coléoptères Coccinel-

lidae), déjà signalé comrne prédateur de Telranychus neoca-
ledonicus (GIJTIERREZ et CHAZEAU, 1972 ; CHAZEAU ,
1974), a certainement une très forte influence sur la dyna-
mique des différents tétranyques des arbres fruitiers, à
Tamatave .

Sur avocatier, nous avons plusieurs fois remarqué qu e
l'intervention de S. madecassus entraînait la disparition d e
foyers d'infestation, créés par Oligonychus coffeae . E n
laboratoire, celte coccinelle parvient à boucler son cycle ,
avec tme alimentation composée uniquement (le population s
d'Eutetranychus sambiranensis et d'Eotetranychus limon i
(CHAZEAU, communication personnelle) .

Nous avons observé des larves d ' un Chrysopidae polypha -

ge (non encore identifié) . qui dévorent un nombre considé-
rable de tétranyques .. Cet insecte attaque tous les stade s
d'E . sarnbiranensis, y compris les oeufs .

DISCUSSION ET CONCLUSION

Cette étude a permis de signaler la presence de troi s
espèces de Tetranychidae dans les vergers de la région d e
Tamatave . \ l'exception des pullulations dues à E . sarnbi-
ranensis, remarquées sur combava, les dégâts de ces rava-
geurs n'ont pas eu, jusqu'à présent, d'incidence économique .
Pourtant E . sarnbiranensis est très proche d'Eutetranyehus
orientales KLEIN et de Eutetranychus banksi Mc(IRE-
GOR), qui posent des problèmes eu agrumiculture, fun e n
Israël (BOI)ENIIEtMER, 1951), l'autre en Californie (EBE-
LING, 1950) . De la même façon,Eotetranychus limoni es t
très proche d'L'otetranychus sexmaculatu .s, et Oiigonychu.s
coffeae rappelle Oligonychus purticae, étudié par McMUR-
TRY et JOIINSON (1969) .

Il est fort probable que si l'on intensifiait les traitement s
insecticides sur ces vergers, on détruirait les nombreux
prédateurs que nous avons pu observer ; malgré la pluvio-
métrie élevée de cette partie de la Grande Ile, facteu r
considéré comme défavorable aux tétranyques, on verrai t
ces acariens se multiplier dangereusement .

Sur la quinzaine d'espèces de phy toscüdes recensées dan s
les vergers, trois seulement paraissent t'Ire Iris ncllerm'n l
prédatrices de tétranyques . 1 . parasurrdi est l'auxiliaire l e
plis intéressant, car il est tres abondant et s ' attaque aux
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TABLEAU 3 - Liste des Phytoseiidae récoltés, dans la région de Tamatave, sur de. arbre s
fruitiers et sur les plantes cr oissant au voisinage des vergers.

PLANTES BOTE S

Artocarpus incisa L . arbre it pai n
Citrus hystrix D .C . combav a
Citrus limon BURNT . citronnie r
Mangif era indica L . manguie r
Passiflora foetida L . passiflor e
Persea americana M 11,1 . . avocatie r
Psidiurn guayava L . goyavie r

Citrus hystrix D .C . combav a
Citrus limon B1'RM . citronnie r

Passiflore foetida I . . passiflore
Pueraria javanica VEN 'I ' R
Psidiurn guayaua 1 . . goyavie r
Rubus sp . ronc e

Artocarpus ( erifera MIQ .
Citrus hystrix 1) .C . combav a
Citrus limon BlJRM citronnier
blangifera indica I . . manguie r
Pueraria jatxlrmica BEN'l' H

Citrus hystrix D .C . combava

Citrus hystrix D.C . combava
Citrus limon BURM . citronnier

Citrus hystrix D .C . cornbava
Persea americana MILL . avocatie r

Citrus limon BURM . citronnie r
Carica papaya L . papaye r

Pueraria javanica I3EN'f H
Passiflora foetida L . passiflor e
Piper nigrum L . poivr e
Pueraria javanica BEN T H
Solanum auriculatum /VI'l' .
Stylosanthes gracilis H .B . et K .
Psidium guayava L . goyavier
Pueraria juvanica HE;N'l' H

Pueraria javanica 13EN'1'l l
Stylosanthes gracilis H .B . et K .

Pll Y To SEl Il) A E

Amblyseius parasundi BLOMMERS, 197 4

Amblyseius vazimba BLOMMERS et CIIALfAL ,
1974

Iphiseius gongylus l'RITCH. et BAKER, 1962

Phytoseius arnba PRI'l'CI3 . et BAKER, 196 2

Amblyseius tarnatavensis BLOMNIERS, 197 4

Anmblyseius ovaloides BLONIMERS, 197 4

Amblyseius aequidens BLOMM1;RS, 1974
Amblyseius brevipes BLOMME :RS, 197 3
Amblyseius cf . horrifia. l'RITCII . et BAKER, 196 2
Amblyseius passiflorae BLOMMERS, 197 4

;lmlilyseius reptans BLOMMERS, 1974

Amblyseius ivoloinae 13L,OM MERS , 197 4

Phytoseius ferox PRI'l'CH . et BAKER, 196 2
Phytoseius intermedius EVANS et MACE., 196 2
Typhlodrornus cf . microbullatus VI) . MERWE, 1968
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trois tétranyques présents . A . tamatauensis et A . vazimba,
qui étaient plus rares au moment de ces sondages, jouent u n
rôle secondaire . Aucun des Phytoseiidae étudiés n'est préd a
teur exclusif de télranyques, comme l'indique l'accroisse -
ment de la fécondité de chaque espèce, lorsqu'on dépose d u
miel ou du pollen dans les élevages . Ou t'ait de leur petite
taille, ces acariens prédateurs ont une consommation mod e
rée, et leur potentiel prédateur dépend étroitement de l a
dynamique de leurs populations . l ne plus juste appréciatio n
de l'efficacité des phytoseiidas considérés, pourrait être

obtenue après un examen plus attentif de leur comporte -
ment à l'égard des tétranyques . Il faudrait aussi évaluer d e
façon précise leur consonnnation et comparer les tau x
d'accroissement des populations des proies et des prédateurs .

S. madccassus semble eh-c le seul prédateur spécialisé d e
tétranyques que nous ayons recolle . Ainsi que le démontren t
les travaux de t ;I11LEAt (1974), la voracité de celt e
coccinelle Irmile la valeur de son intervention aux forte s
populations de télranyques .
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